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NOTE ALGOLOGIQUE I:
OBSERVATION DE QUELQUES DIATOMÉES

(BA CILLA RIOPHYCEAE)

par

FRANÇOIS STRAUB
AVEC 4 PLANCHES

MATERIEL ET METHODES

Les espèces présentées dans cet article proviennent du périphyton épilithique et
épiphytique littoral des lacs de Neuchâtel, de Bienne, de Morat, des Brenets, des
Taillères et du Loclat. Ces six lacs du Plateau et du Haut-Jura suisses sont tous de
type alcalin. Le lac de Neuchâtel est mésotrophe, tandis que les cinq autres sont
nettement eutrophes. Les récoltes ont été effectuées en automne 1979 et en janvier
1980. Le matériel est nettoyé par attaque à HCl et H2S04 à chaud. Les lavages
nombreux sont faits sur membranes en teflon à porosité de ïpm (Straub 1981).
Pour les observations en microscopie optique (MO), le matériel propre est monté
dans du Naphrax. L'observation est faite sur un appareil Leitz-Dialux en éclairage
annulaire à double immersion. Pour la microscopie électronique à transmission
(MET), la suspension diatomifère est déposée telle quelle sur des grilles en cuivre
(200 mesh) plastifiées au Perlodion puis carbonées sous vide. L'appareil utilisé est
un Phillips EM-201.

DISCUSSION

1. Amphora montana Krasske, 1932 (pl. I, fig. 1-6), (pl. III, fig. 1 et 2).
Cette espèce décrite dans les Alpes autrichiennes n'a été signalée depuis

lors que sporadiquement. Hustedt (1945) la mentionne dans la presqu'île
balkanique. En Angleterre, Lund (1946) la trouve parfois en grandes
quantités dans des sols riches en carbonates. Récemment, FOGED (1977)
la signale en Irlande dans des étangs, des rivières et des sources comme
occasionnelle. Schimanski (1973, 1978) et Reichardt (1979) trouvent
quelques exemplaires en Bavière dans un canal, dans des gouilles d'eau de
pluie et dans des étangs. Pour la Suisse, elle est nouvelle. Je l'ai observée
au lac des Brenets en petit nombre ; par contre, au Loclat, elle peut former
jusqu'à 8% du peuplement des diatomées épilithiques de préférence en été
et dans la zone de battement des vagues. Or ces petits lacs sont tous deux
très eutrophes, et leurs populations de diatomées sont dominées partiellement

par plusieurs espèces de Cyclotella.
Les caractères des frustules observés s'éloignent quelque peu de la

diagnose de KRASSKE (1932) : plus de 40 lignes par 10 /an non visibles aux
extrémités, frustule moins élancé, présence de lignes raccourcies très fines
dans la partie dorsale de l'aire centrale. Ces lignes sont très peu visibles en



MO car la silice de cette zone de la valve est renforcée (pl. I, fig. 3) et
renvoie plus de lumière. Même en MET ces lignes n'apparaissent que sur
des tirages photographiques sous-exposés (pl. III, fig. 1). Ce matériel a été
aimablement comparé par le Dr R. Simonsen à des échantillons originaux
de Krasske et à des préparations d'une culture pure isolée par Buder.
Dans les deux cas, il a trouvé des individus identiques aux exemplaires des
Brenets et du Loclat, ce qui confirme l'identification. Le Dr K. Krammer,
à qui j'ai également soumis mon matériel, estime que cette espèce est très
variable, Amphora submontana Hust. 1949 n'étant probablement qu'une
expression tropicale de l'espèce, à linaison plus fine, de forme plus élancée
et dont le côté ventral de l'aire centrale est plus développé. Le Dr M. Coste
a mis à ma disposition une photographie en MET de Amphora submontana

Hust. provenant de l'île Maurice (pl. III, fig. 3). La comparaison des
deux formes met en évidence deux caractères communs. Les rangées
d'aréoles sont doublées près du raphé de manière très constante sur le côté
dorsal et moins constante sur le côté ventral. Des irrégularités de Voigt
apparaissent du côté ventral. Une préparation de matériel provenant du
Loclat a été déposée dans la collection Hustedt, à Bremerhaven, sous le
N° 428/75.

2. Achnanthes plönensis Hustedt, 1930 (pl. I, fig. 7).

Depuis sa description en Allemagne du Nord, quelques auteurs signalent

sa présence en Europe: Hustedt (1930-66) près de Danzig, Foged
(1977) en Irlande comme rare mais à grande distribution, Germain
(1981) dans le massif armoricain. Par ailleurs FOGED (1960, 1962) la
trouve au Danemark dans de la diatomite interglaciaire. J'en ai trouvé une
valve raphidée dans une population épilithique du lac de Neuchâtel,
dominée par Achnanthes minutissima Kütz., Amphora pediculus (Kütz.)
Grun. et Cymbella minuta Hilse ex Rab. Cette espèce n'avait jamais été
signalée en Suisse.

3. Navicula mutica Kützing, 1844 (pl. I, fig. 8-11).

Lange-Bertalot et Bonik (1978), dans une révision de cette espèce
polymorphe, notent que l'allongement des branches du raphé en direction
du poroïde constitue un caractère distinctif de ce taxon. Sur des individus
provenant de mousses à moitié submergées du lac des Brenets, on voit très
bien ce caractère en MO. Ainsi il faut ramener à l'espèce type des
individus qui auparavant auraient été rattachés à la fo. Cohnii (Hilse)
Grun. (pl. I, fig. 8) ou à la fo. Goeppertiana (Bleisch) Grun. (pl. I, fig. 9).

4. Navicula Schoenfeldii Hustedt, 1930 (pl. I, fig. 12-15), (pl. III, fig. 6),
(pl. IV, fig. 1).

Hustedt (1930) décrit cette espèce sans signaler que les lignes apicales
sont interrompues près du raphé et la place dans la section des Naviculae
lineolatae Cleve. Plus tard, Hustedt (1950) remarque ce caractère, le
considère comme important et rapproche cette espèce de la section des
Naviculae annulatae Hust. WÜTHRICH (1971, 1975) indique également ce



caractère, qui est parfois peu visible en MO. En MET, cette structure se
résout en une série de pores allongés, parallèles au raphé. Ces pores sont
entourés d'une couronne régulière de bosses (pl. IV, fig. 1). Des structures
identiques ont déjà été illustrées par Germain (1981, pl. 166, fig. 1) pour
Navicula ignota var. palustris Hust.

5. Navicula twymaniana Archibald, 1966 (pl. II, fig. 3-4), (pl. III, fig. 5).

Cette espèce très fine, décrite en Afrique du Sud, a été signalée par
Lange-Bertalot et Bonik (1976) dans la plupart des fleuves européens
très pollués, dont le Rhône entre Saint-Maurice et Bex. Dans ces cas, elle
fait partie d'une association à Navicula permitis Hust., caractéristique
d'eaux très chargées en matières organiques. Elle a également été rapportée

par Belcher et Swale (1981) en Angleterre, Germain (1981) dans le
massif armoricain et Leclercq et Fabri (1982) en Belgique. Je la trouve
dans tous les prélèvements du lac des Brenets et du Loclat, mais sa
fréquence n'excède pas 1%.

6. Nitzschia paleacea Grun., 1881 (pl. II, fig. 1-2), (pl. III, fig. 4).

Parmi des formes typiques de l'espèce, j'ai trouvé, au lac de Bienne,
quelques cellules petites de 10 à 10,5 /im. de longueur et de 3,5 à 4 /um de
largeur, en forme de losange. Les deux fibules centraux sont écartés. Je
n'ai jamais pu résoudre la linaison en MO. Coste et Ricard (1980)
signalent déjà cette forme comme une des limites morphologiques possibles

de cette espèce.

7. Nitzschia lacuum Lange-Bertalot, 1980 (pl. II, fig. 5-13), (pl. III,
fig. 7-8), (pl. IV, fig. 2).

Cette nouvelle espèce, confondue autrefois avec Nitzschia fonticola
Grun., se caractérise par des fibules petits, équidistants, une linaison très
fine à la limite de la perception en MO, dont les aréoles sont doublés sous
le raphé (pl. IV, fig. 2), et une forme lancéolée nettement capitée. Les
formes que j'observe ont 14-18 fibules et 36-40 lignes par 10 jura. L'identification

de ce matériel a été vérifiée par le Dr H. Lange-Bertalot. En
Suisse, il ne la mentionne qu'au lac de Lugano ; elle est vraisemblablement
présente partout. Je la trouve dans les six lacs à des fréquences de 1 à 8%,
toujours accompagnée de Nitzschia romana Grun.

8. Cyclotella Kiitzingiana fo. minor Hustedt, 1950 (pl. II, fig. 14-16).

Cette forme n'est décrite par HUSTEDT (1950) que par un dessin.
Wüthrich (1965) la signale dans le phytoplancton du lac de Neuchâtel.
Je l'ai trouvée parmi Cyclotella Kiitzingiana var. radiosa Fricke aux lacs
des Taillères, des Brenets, de Bienne et au Loclat, à des taux ne dépassant
pas 1 à 2%.

Les individus rencontrés ont un diamètre de 6 à 7,2 /ira. Les stries sont
irrégulièrement courtes et longues, et occupent 70% du rayon du frustule.
Le centre de la valve est occupé par quelques points isolés.
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Résumé

En étudiant les diatomées périphytiques en bordure de six lacs suisses, j'ai eu
l'occasion d'observer quelques espèces rares, lesquelles méritent d'être signalées.
D'autre part, quelques caractéristiques morphologiques utiles à l'identification de
certaines espèces sont décrites en microscopie optique et électronique à transmission.

Zusammenfassung

Im Verlauf der Forschung der Diatomeenflora des Aufwuchses am Rand von
sechs schweizerischen Seen habe ich das Glück gehabt, einige seltene Arten zu
beobachten. Anderseits sind manche zur Bestimmung nützliche Merkmale unter
Licht- und Elektronenmikroskopen beschrieben.

Summary

During the investigation of the periphytic diatoms flora of the littoral zone
from six swiss lakes, I had the opportunity to observe some rare species. Otherwise
some morphologic caracteristics used to the identification of certain species are
described under light and electron microscopes.
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Fig. 1-6: Amphora montana Krasske, fig. 7: Achnanthes plönensis Hust., fig. 8-11: Navicula
mutica Kütz., fig. 12-14: Navicula Schönfeldii Hust.
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Fig. 1-2: Nitzschia paleacea Grun., fig. 3-4: Navicula twymanìana Arch.
lacuum Lange-B., fig. 14-16: Cyclotella Kiitzingiana fo. mmor Hust.

fig. 5-13: Nitzschia
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Fig. 1-2: Amphora montana Krasske, fig. 3: Amphora submontana Hust., fig. 4: Nitzschia
paleacea Grun., fig. 5: Navicula twymaniana Arch., fig. 6: Navicula Schönfeldii Hust.,
fig. 7-8 : Nitzschia lacuum Lange-B.
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Fig. 1 : Détail de l'apex de Navicula Schönfeldu Hust. fig. 2 : Les rangées d'aréoles sont
doublées sous le raphé chez Nitzschia lacuum Lange-B.
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